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    Introduction




    La pensée de Bouddha peut paraître décalée, voire provocatrice à la mesure des règles qui régissent la compétition rude que suscite l’admission dans les écoles d’enseignement supérieur proposant l’épreuve d’entretien collectif.




    C’est une invitation au lecteur de considérer ce test où l’on peut se vivre seul contre tous sous un angle différent : celui de la coopération précisément pour devenir plus compétitif ; celui de la posture personnelle au sein du groupe et non contre les autres.




    Mais revenons à l’ordre classique : on abordera successivement l’objectif du présent ouvrage, les définitions des vocables « entretien » et « collectif », ensuite la spécificité et le paradoxe de l’entretien collectif et, pour finir, ou mieux, pour lancer votre lecture active le plan de l’ouvrage.




    
■Objectif de l’ouvrage




    Préparer et réussir l’épreuve de l’entretien collectif proposé en vue de l’admission dans des établissements d’enseignement supérieur dédiés notamment à la gestion d’entreprise, au métier d’ingénieur.




    Réussir au terme de cet entretien permet au jury, aux observateurs, d’apprécier plus finement la position, le rôle que vous pourrez tenir au cours de la formation dans les travaux de groupe et à terme au sein de l’entreprise dans les actions et réflexions mobilisant votre équipe.




    C’est pourquoi, réussir lors de l’entretien collectif ne signifie pas que l’on prenne le costume de leader dirigeant les débats ou affirmant ses convictions au détriment de l’expression des autres membres du groupe. Réussir au cours de ce test résulte beaucoup plus de la coopération intelligente et attentive que de la compétition entre les membres du groupe ; ce n’est pas le moindre paradoxe. Le second paradoxe tient à l’association de deux vocables plutôt opposés, à tout le moins différents par ce qu’ils véhiculent.




    
■Définitions « entretien », « collectif »




    L’entretien, selon le Larousse, c’est « une conversation suivie ». On sollicite, on accorde, on planifie, on fixe un entretien. L’entretien induit un échange entre deux personnes. « Avoir un entretien avec quelqu’un sur un sujet » le confirme, ainsi que « s’entretenir avec quelqu’un de quelque chose ». L’entretien réunit deux acteurs autour d’un sujet précis. Il est le cadre d’une recherche commune, partagée, et ce même avec des énergies différentes, des engagements dissymétriques. Ce qui se passe entre ces deux interlocuteurs est important. C’est l’interaction entre ces deux protagonistes qui donne à cette rencontre prévue, organisée, tout son sens, toute sa richesse : domaines cognitifs, émotionnels, rationnels. Cependant, l’entretien débouche parfois sur peu de résultat : statu quo, incompréhension persistante, opposition, etc. Si l’entretien est un cadre privilégié de communication entre deux personnes, la réunion de plusieurs interlocuteurs est généralement parée d’avantages bien moindres. « Encore une réunion ! Encore du temps perdu ! Beaucoup de paroles et peu d’actes en perspective ! », « Toujours les mêmes qui parlent… toujours les mêmes qui écoutent ! », etc. Il semble donc qu’il y ait une contradiction dans l’association « entretien » et « collectif » ! Les recommandations des directeurs d’école sont d’autant plus fortes que la pratique des réunions en entreprise véhicule une image autant porteuse d’inconvénients que d’avantages !




    Collectif, toujours selon le Larousse, a pour origine le verbe latin, colligere, c’est-à-dire « réunir ». « Collectif » a trait à un ensemble de personnes, à un groupe. Utilisé comme substantif, ce peut être aussi un groupe de personnes, un ensemble d’êtres ou de choses : on précisera que ces personnes sont réunies par une volonté unanime, par un même but commun ou encore par des valeurs partagées ; elles se connaissent et ont l’habitude de travailler ensemble. Les vertus collectives d’un groupe qui transcendent les personnalités et les compétences différentes… Précisément, c’est bien le contraire que vivent les candidats, qu’ils soient élèves ou en quête d’un emploi, participant à un entretien collectif.




    • Ils ne se connaissent pas et donc n’ont pas l’habitude de travailler ensemble.




    • Ils n’ont pas choisi le sujet sur lequel ils vont se pencher.




    • Ils n’apprécient pas de la même façon le thème imposé.




    • Ils ont une perception différente de la relation aux autres.




    • Ils ont une représentation différente des apports et des contraintes des réunions.




    • Ils ne connaissent pas toujours les critères de sélection pratiqués par les écoles en cette occasion.




    • Il reste enfin le constat prévisible qu’il y aura nécessairement moins de vainqueurs désignés que de candidats rejetés. Cela peut déboucher chez chacun des participants sur un sentiment d’inquiétude, voire la crainte paralysante, à moins que cela n’inspire la volonté farouche de se battre…




    On peut lire dans les déclarations des spécialistes du recrutement que s’il y a entretien collectif, cela signifie que plusieurs postes sont à pourvoir, ce qui est une perspective beaucoup plus ouverte qu’une sélection réduite à un élu ! Certes, et on peut aussi comprendre la perception moins positive d’un élève : le rapport des places mises au concours des écoles supérieures de commerce et des candidats en compétition est d’une place pour huit à douze postulants ! On peut donc penser sans esprit défaitiste qu’une bonne note à l’entretien de motivation/personnalité ne va pas garantir à elle seule le succès ! Et qu’une mauvaise note va précipiter l’échec en envoyant l’élève dans les profondeurs du classement !




    Bref, on est loin du climat positif de l’entretien et encore plus loin des vertus collectives d’un groupe soudé, partageant le même objectif !




    Et pourtant, en dépit de ce qui précède, « entretien » et « collectif » doivent se rejoindre vertueusement dans une volonté d’élaborer ensemble une prise de position, une recommandation voire un ensemble de décisions face à une problématique soulevée. Aux divers aspects d’une question posée par le jury lors d’un entretien individuel s’ajoutent les différentes visions, perspectives et sensations des participants à l’entretien collectif !




    
■Spécificité et paradoxe de l’entretien collectif




    Les écoles supérieures de management, les écoles supérieures d’ingénieurs et les établissements programmant l’entretien collectif ont besoin d’apprécier chez les candidats leur capacité à travailler ensemble et, au-delà des études, leur aptitude à vivre et à agir ensemble rassemblés autour de projets : connaissances théoriques, expérimentations pratiques, activités extrascolaires, ouverture interculturelle.




    De la même façon, comme on l’a vu précédemment, les entreprises ont aussi la nécessité d’appréhender la capacité des candidats au travail en équipe, dans un contexte de coopération interne et aussi de compétition externe.




    En quelque sorte, écoles et entreprises postulent qu’elles auront une meilleure vision des candidats et, au-delà, de leurs futurs élèves ou collaborateurs en leur proposant de trouver ensemble des solutions, de formuler des recommandations, de prendre des décisions face à une question posée, à un dossier présenté.




    Il y a donc un sujet connu qui doit fédérer des intelligences, des énergies. Il y a aussi un cadre espace-temps délimité. Ces deux caractéristiques sont bien celles de la réunion. Il reste la volonté des participants : sans risque, on considérera qu’elle est avant tout individuelle, voire légitimement égoïste ! Comment alors faire en sorte que l’adjectif « collectif » qualifie, colore, inspire positivement le déroulement, le contenu et les conclusions de l’entretien ?




    Quel intérêt les institutions d’enseignement supérieur ont-elles à constater que par suite d’oppositions stériles, de luttes pour le leadership dans le groupe, elles ont finalement peu appris sur les candidats, hors la capacité à s’adonner au pugilat verbal et la minceur des apports intellectuels ? Il n’est pas du tout certain que les jurys de l'école apprécient pleinement de devoir réduire leurs constats sur les candidats à des qualificatifs limités à la capacité à prendre ou à conserver le pouvoir dans un groupe ou sur un groupe !




    Bien sûr, l’enjeu pour chaque participant est de gagner « sa place » en école. La préoccupation de chaque participant est bien de montrer aux observateurs de l’épreuve toutes ou du moins ses qualités les plus importantes, de telle sorte que la notation lui soit favorable et sanctionne précisément des points forts manifestes, clairement exprimés.




    Le cadre le plus propice pour mettre en valeur tout son potentiel ou du moins une bonne partie sera celui d’un entretien collectif constructif et par là compétitif, c’est-à-dire efficient dans sa capacité à produire des idées, à dessiner des projets, à imaginer des perspectives au plus près des réalités. Plus il y aura de coopération, plus il y aura de performance collective et par là individuelle, plus il y aura aussi la possibilité pour chacun de participer et d’exprimer ses qualités intellectuelles, relationnelles, humaines.




    On peut très bien imaginer que le jury d’admission pose des notes élevées pour chacun des participants ! La différence se fera ailleurs, parmi les protagonistes de l’entretien collectif. Mais la note obtenue alors, assortie d’un coefficient, vous permettra de gagner sensiblement des points par comparaison avec des candidats ayant produit peu d’idées dans un contexte concurrentiel limitant.




    En conclusion, somme toute provisoire, l’entretien collectif se nourrit de réussites individuelles, d’un maximum de réussites individuelles même si on ne peut éviter chez certains candidats des manifestations d’isolement, de retrait, d’absence de réelles prises de position : on verra plus loin comment y échapper soi-même et aussi comment encourager le ou les participants affectés à recouvrer tout leur potentiel !




    Néanmoins, l’enjeu de l’entretien collectif ne tient pas dans la seule capacité de mener de manière ordonnée et rythmée les débats dans la perspective de la manifestation d’un projet, d’une prise de position. Un candidat ne saurait se placer exclusivement au service du groupe !




    L’exigence d’une performance personnelle utile et qualitative trouve sa réponse dans la capacité de chaque candidat, considéré dans son unicité, dans son originalité, dans son authenticité, à exprimer toutes ses richesses et savoir-faire dans les domaines de la réflexion, de la confrontation des idées, de la relation aux autres et à lui-même.




    Dans les chapitres qui vont suivre, le présent ouvrage se propose d’apporter au futur participant à des entretiens collectifs les techniques et réflexions propres à accroître son potentiel de performance dans tous les domaines.




    
■Plan de l’ouvrage




    La première partie est dédiée à la présentation des entretiens collectifs par les établissements d’enseignement eux-mêmes. Au-delà des champs de formation, au-delà des variantes dans la gestion de l’épreuve, il apparaît un point commun fort, une ligne directrice claire !




    On abordera successivement :




    • les enjeux de cette épreuve de sélection ;




    • vos objectifs et vos responsabilités en tant que participant ;




    • la gestion et la maîtrise des moments difficiles ;




    • comment optimiser la préparation d’un entretien collectif ;




    • s’organiser le jour J.




    Deux recommandations avant de poursuivre la lecture :




    • en premier lieu, même si la segmentation des informations est claire et permet de les découvrir isolément, il est de loin non seulement préférable mais encore recommandé de suivre l’enchaînement logique des informations. En effet le fil directeur de l’ouvrage part des objectifs des écoles ayant recours à l’entretien collectif pour ensuite traiter tout ce que doit réaliser le candidat pour réussir cette épreuve de sélection ;




    • en second lieu, le présent ouvrage a pour vocation de déboucher sur la préparation intellectuelle, technique et psychologique des candidats : celle-ci ne saurait être efficace, performante, sans travail individuel intense à l’aide des outils et méthodes proposés.




    La réussite, votre réussite, mérite des efforts et aussi et surtout de l’envie de découvrir et de l’énergie pour maîtriser et se préparer à la performance !




    Bonne lecture et non moins bonnes applications !




    

      Avertissement




      On partira du cadre proposé par les établissements d’enseignement supérieur et leurs attentes pour ensuite se concentrer sur l’action même du candidat. Il sera alors abordé ce qui est de la responsabilité et des obligations de l’élève, ce qu’il lui appartient de faire et d’exprimer. Les difficultés possibles, potentielles, seront aussi traitées et, avec elles, les parades et les anticipations possibles. On poursuivra par les différentes phases de la préparation spécifique à l’entretien collectif et leur contenu. Enfin, d’ultimes recommandations seront prodiguées.




      Les informations qui suivent relèvent du mode descriptif – transmission d’informations – en alternance avec le mode réflexif – propositions visant à réfléchir sur vous-même !


    


  




  

    - PARTIE I -




    Présentation de l’entretien collectif


  




  

    1. Les écoles organisant des entretiens collectifs




    Ce sont majoritairement des écoles supérieures de commerce et de gestion. On compte dans une moindre mesure des écoles d’ingénieurs dont celles recrutant après le bac et aussi des instituts universitaires de technologie (IUT). On ne trouvera pas ici la liste de ces établissements. En effet, des changements sont apparus au cours de ces dernières années : certaines institutions ont incorporé dans leur dispositif de sélection l’épreuve d’entretien collectif ; inversement, d’autres l’ont retirée ou remplacée par un contrôle individuel différent du « classique » entretien personnel de motivation.




    La première recommandation très importante et même impérative à l’attention du lecteur est de consulter la plus récente documentation éditée par l’école. C’est souvent celle qui lui a été envoyée à la suite de sa décision de se présenter aux épreuves du concours d’entrée ! Le site internet correspondant peut aussi donner des précisions, sans que cette affirmation soit une règle certaine. En effet, on peut constater que certains sites d’écoles, soit ne sont pas suffisamment détaillés, soit ne sont pas mis à jour, ou encore que ces institutions ayant fusionné leur présentation avec d’autres formations, il est difficile d’accéder à des données personnalisées. C’est le cas de certaines écoles supérieures de commerce et écoles d’ingénieurs, réunies par une même banque d’épreuves écrites et orales.




    Les IUT, y compris ceux développant le même cursus de formation, peuvent proposer des épreuves orales différentes. L’entretien collectif remplace alors l’entretien individuel habituel. En conséquence, bien gérer la préparation à cette épreuve de sélection est encore plus nécessaire, impératif, même !




    Voici une liste non exhaustive des écoles auprès desquelles les informations ont été recueillies.




    • ESC Rennes, EM Strasbourg, ESC Amiens, ESC Clermont-Ferrand, ESC Brest, ESCEM Tours-Poitiers, ESC La Rochelle, ESC Pau, ESSCA Paris et Angers, INSEEC Paris-Bordeaux, ISG.




    • IUT techniques de commercialisation, dont certaines pratiquent l’entretien collectif.




    • Universités technologiques : Compiègne, Troyes, Belfort-Montbéliard.




    • Écoles supérieures d’ingénieurs recrutant sur l’obtention du bac : voir les différentes banques d’épreuves proposées aux candidats.




    • ECAM Lyon, ECE, notamment.


  




  

    2. Typologie des entretiens collectifs




    Afin d’éviter des répétitions fastidieuses, la typologie des entretiens collectifs sera présentée à partir des éléments structurants que sont l’organisation, la nature du travail à réaliser, le déroulement de l’épreuve et le mode de communication des solutions ou propositions émises par le groupe des élèves.




    ■L’organisation




    On distingue les éléments d’organisation suivants : la durée, le nombre des élèves, l’encadrement pédagogique, certaines dispositions matérielles.




    La durée




    Elle varie selon les établissements de 20 minutes minimum à 60 minutes maximum ! Elle peut correspondre à des durées de 35 à 45 minutes. Dans les écoles d’ingénieurs dites « post-bac » l’amplitude est de 30 minutes environ. Ce cadre temporel impose aux participants une mise en action rapide, une mobilisation efficiente de leurs ressources intellectuelles et morales !




    Le nombre des élèves




    La variation du nombre d’élèves est de six à dix et même, dans deux écoles, jusqu’à douze ! Or, travailler avec cinq partenaires est différent de devoir coopérer avec neuf, à plus forte raison avec onze : cela n’implique pas le même degré de collaboration, de cohésion, de synergie positive. C’est encore plus sensible si le groupe tarde ou ne crée pas une concentration forte autour du sujet proposé !




    L’encadrement pédagogique




    Là encore, la variété est de mise. Généralement, ce sont des professeurs de l’établissement qui encadrent les travaux du groupe. Certaines écoles font appel à un psychologue souvent spécialiste du recrutement capable de décrypter ce qui se joue dans les relations interpersonnelles, dans les prises de position et aussi dans l’absence de prise de position ! Il peut y avoir aussi un représentant du monde du travail : un cadre d’entreprise. Le nombre des examinateurs est très généralement deux ; il ne dépasse pas trois intervenants.




    Certaines dispositions particulières




    Un professeur de langue étrangère peut aussi être invité à participer, notamment dans les cas où il est prévu qu’un dialogue se déroule entre les examinateurs et les élèves. Si les questions qu’il formulera sont en anglais, les réponses du candidat interrogé peuvent être en français ! Cette disposition sera incluse dans la présentation de l’épreuve aux participants ; elle sera donc précisée au début de l’entretien collectif.




    Matériel




    Très généralement les candidats travaillent autour d’une table, parfois en demi-groupe dans deux salles ou espaces différents. Il arrive aussi que les élèves se retrouvent disposés en cercle avec les observateurs, sans table au milieu.




    ■Les thèmes possibles, les objectifs fixés




    On peut classer les thèmes proposés aux candidats selon trois approches, l’une en fonction des thèmes du débat, l'autre en fonction du processus de prise de décision, la troisième dans une perspective de mise en relation.




    Thèmes du débat




    • Thème d’actualité ou de portée générale puisé dans la société française, l’Europe et au-delà. Les relations internationales et les événements survenus à l’étranger peuvent aussi servir de support à l’entretien collectif. Les relations internationales peuvent aussi être le cadre unique de travail et de réflexion.




    • On peut aussi traiter le même sujet en demandant une prise de position avec possibilité de confrontation de deux équipes opposées. Dans ce cas, les élèves sont séparés en deux groupes travaillant chacun sur une prise de position. Au terme de 10 minutes de préparation, les deux équipes s’affrontent ! L’encadrement peut aussi décider en cours de confrontation d’inverser les rôles ! Par exemple : « Faut-il limiter la rémunération des grands patrons d’entreprise ? » ; « Quelles mesures prendriez-vous pour maîtriser le survol des grandes villes par les drones ? »




    • Question pratique, en rapport ou non avec une situation d’entreprise – demandant des réponses concrètes, sous forme de plan d’action, de projet structuré. Par exemple : « Les ventes de produits de loisirs se sont écroulées depuis un mois. Que faites-vous pour enrayer la chute du chiffre d’affaires et relancer les ventes ? » Ou encore, une question totalement liée à la vie de l’école : « Quels objectifs et plan d’action annuels pour le BDS (bureau des sports) de l’école ? » Ces deux dernières questions peuvent être proposées à deux sous-groupes travaillant d’abord seuls puis en confrontation en vue d’une seule et unique proposition ! Ce peut être aussi un projet à vocation humanitaire, culturelle, artistique, technologique, etc.




    • Question d’imagination, de créativité, de prospective… réaliste : « Imaginer une maison dans vingt ans ! » ; « Imaginer un nouveau jeu vidéo en réseau ! » ; « Imaginer un nouveau héros pour de jeunes enfants », etc.




     




    • Il est important de souligner que les sujets proposés sont très détaillés, de telle sorte que les élèves aient à leur disposition toutes les informations utiles, d’une part, et d’autre part qu’ils n’aient pas à poser de questions au personnel encadrant l’entretien collectif. Il doit ainsi se consacrer avant tout à l’observation des attitudes, des prises de position, du fonctionnement du groupe et des élèves en action !




    Processus de prise de décision




    • Affirmer sa position : que faites-vous ?




    Forme de débat utilisée pour des sujets concrets tournés vers la recherche de solutions pratiques : « Vous avez décidé de skier hors des pistes et vous vous êtes égarés. La nuit approche. Que faites-vous ? »




    • Débattre : pour ou contre !




    Forme de débat utilisée pour des sujets de société, des échanges polémiques : « La suppression des départements, le tiers payant généralisé, la fermeture des centrales nucléaires françaises les plus anciennes, soutenez-vous le mouvement des “pigeons”, etc. »




    • Réaliser une synthèse, trouver un compromis : une seule réponse !




    Forme de débat utilisée pour amener les membres du groupe à harmoniser leur décision ; le comment, le processus de choix est là plus important que le choix lui-même ! « Pour votre anniversaire, vos amis vous ont offert une période de location d’un drone permettant des utilisations différentes ! Vous devez choisir trois actions parmi les quinze proposées. »




    Processus de mise en relation




    Vous présentez votre CV au jury de l’école ; ensuite chacun des autres candidats vous pose une question, une seule en relation avec votre CV. Vous exprimez à l’issue de ces échanges, ce que vous pensez que les autres candidats savent sur vous et apprécient chez vous !




    ■Le déroulement




    Les éléments structurant le déroulement de l’entretien collectif précisent la segmentation du temps, le rôle de l’encadrement, le flux des échanges entre participants.




    Segmentation du temps




    • Accent posé sur la rapidité et la mobilisation des participants : 2 minutes de lecture du thème par le jury, puis 15 minutes de débat au sein du groupe et enfin 3 minutes de présentation au jury. Dans ce contexte, il n’est pas prévu d’échange du groupe avec le jury !




    • Dans le même esprit de réactivité, il est demandé de montrer sa capacité à endosser un rôle au sein d’un comité de direction : directeur général, directeur financier, directeur marketing, directeur logistique, directeur ressources humaines, etc. ! Ce principe peut aussi être appliqué à des échelons moindres, plus opérationnels.




    • Accent posé sur la qualité de concertation et de prise de décision au sein du groupe : 35 minutes pour élaborer un projet commun avec objectifs concrets, étapes de réalisation, moyens mis en œuvre, etc. Puis 10 minutes seront consacrées à la présentation au jury du projet et des solutions envisagées ainsi qu’à la répartition des rôles entre chaque participant.




    • Dans le même esprit, il est proposé 45 minutes sur un sujet d’intérêt général, sans préparation, et au terme desquelles, le groupe doit formuler un projet concret proche des préoccupations de l’école ! Le jury n’intervient pas.




    • Accent posé sur la capacité d’approfondissement du débat, exigeant à la fois un solide travail de groupe et une réflexion personnelle authentique : pendant 20 minutes, chacun des candidats prépare le même sujet, ensuite les participants sont réunis ; ils se présentent ainsi que les deux membres du jury et entament pour une durée de 40 minutes un débat collectif, au début duquel chaque participant s’exprime pendant 3 minutes.




    • Accent posé sur la confrontation collective des idées sur un même sujet, organisée symétriquement : 10 minutes de préparation pour chacune des deux équipes et 10 minutes de débat contradictoire !




    Le rôle de l’encadrement




    Il est réel et décisif : il note ! Sa méthode de travail, en trois points :




    • silence ;




    • observation continue ;




    • discrétion des stations et des déplacements.




    Le rôle du jury est double :




    • d’une part, laisser aux élèves la plus grande liberté de s’organiser, d’agir en vue de traiter le sujet et apporter des réponses authentiques, circonstanciées et crédibles ;




    • et d’autre part se concentrer pleinement sur l’observation et le décryptage des attitudes, des prises de parole de l’ensemble des participants !




    Toutes ces exigences garantissent au fil des différents entretiens collectifs une homogénéité de gestion et de règles du jeu.




    Le flux des échanges entre participants




    Que le flux des échanges entre les participants soit ordonné rigoureusement – temps de réflexion personnelle, temps d’expression personnelle ou collective – ou laissé à l’entière liberté du groupe entre le « top » départ et le « stop » arrivée, l’objectif est identique : permettre à chacun des participants de s’exprimer pleinement, et au groupe de bénéficier d’apports différents, enrichissants. De même qu’un entretien individuel sans énergie, ni plaisir, ni objectif est frustrant et peu intéressant, de même, un entretien collectif sans âme, sans vigueur, sans originalité ni débat réel précipitera ses auteurs dans les profondeurs de l’échelle des notes !




    On répétera, une fois encore, que la brièveté du temps global imparti ou des séquences successives au sein d’une séance ont pour but de mobiliser les énergies, la concentration et la vivacité des acteurs ! C’est une donnée très importante à intégrer pour la meilleure préparation de chaque candidat. L’enjeu sera donc, sans précipitation ni stress négatif, de se concentrer fortement, avec assurance et vigilance, sur la performance intellectuelle, sur la capacité à s’organiser au sein de l’équipe et sur l’aptitude à créer des liens toniques avec les autres participants.




    ■L’expression, la communication des solutions, des projets élaborés par le groupe des élèves




    Sauf dans de rares cas, il ne sera pas demandé aux élèves de présenter un document écrit précisant leur décision au terme de la séance collective.




    Toutefois pour des raisons de clarté des débats et d’efficience du travail collectif, le groupe a un intérêt fort à noter les réflexions et constats les plus importants servant de base à la prise de décision. Les actions concrètes à mettre en œuvre seront également précisées par écrit, à la fois pour la compréhension et l’investissement des élèves et la meilleure compréhension par le jury ou les observateurs.


  




  

    3. Les qualités recherchées par les jurys




    Voici les qualités des élèves le plus souvent attendues et appréciées par les écoles telles qu’elles les formulent dans leurs présentations de l’entretien collectif ; elles sont classées par ordre décroissant de sélection.




    1. Capacité de travail en groupe




    2. Créativité




    3. Aptitude à la communication




    4. Force de conviction, argumentation




    5. Écoute




    6. Relation aux autres




    7. Cohérence avec le profil de l’école




    8. Pertinence des analyses




    9. Esprit de synthèse




    10. Potentiel de leadership




    11. Enthousiasme




    12. Aptitude au changement




    13. Culture générale (même si l’entretien collectif n’est pas le cadre pour la tester !)




    14. Pas de contre-vérités, pas de mensonges…




    Plus généralement, les écoles, quel que soit leur domaine de formation, n’attendent pas de cette épreuve collective que les participants cherchent à se faire valoir, à entrer en concurrence avec d’autres élèves ou encore à imposer leurs connaissances !


  




  

    4. Les conseils et recommandations exprimés par les écoles aux futurs compétiteurs !




    Les conseils et recommandations exprimés par les écoles aux futurs compétiteurs sont de plusieurs ordres : le traitement du sujet, les relations au sein du groupe et la posture face au jury.




    ■Le traitement du sujet




    • Les écoles insistent sur la compréhension du sujet.




    • Un sujet est souvent multiforme, il engage des réflexions et des actions dans des domaines différents dont la finalité est parfois divergente !




    • Le travail intellectuel ne doit pas être minoré ; la bonne ambiance dans le groupe ne suffit pas. Il y a un résultat à produire : projet, recommandations, décisions, choix.




    ■Les relations au sein du groupe




    • L’accent est posé sur le climat et les postures de coopération.




    • L’écoute est recommandée, non pas en tant que telle, mais pour mieux proposer ses idées et faire avancer le débat ou la recherche de solutions !




    • Ne pas chercher à entrer en concurrence, à briller, à se mettre en scène !




    • Pour que vos idées soient comprises et qu’elles initient ou prolongent les débats, il est nécessaire de les exprimer clairement : une diction audible, des idées précises et le choix de phrases courtes sont encouragés !




    ■La posture face au jury




    • Ne pas tenir compte de la présence des examinateurs : ils sont observateurs.




    • Même lorsque les débats s’enlisent ou prennent un tour conflictuel, c’est aux élèves de mettre en œuvre leurs ressources techniques et humaines pour retrouver le chemin de la coopération efficace !




    Que retenir des recommandations des jurys ? Elles orientent positivement les candidats vers la nature et les caractéristiques générales de leur futur comportement en ESC ! Après des années plus centrées sur l’effort personnel, c’est une invitation à l’univers des écoles supérieures. Elles matérialisent aussi et déjà les attentes des entreprises dans le domaine du management quel que soit son objectif : gestionnaire, financier, administratif, commercial, logistique, industriel, technologique, scientifique, etc.




    En effet on peut affirmer que les objectifs à atteindre par les élèves sont de trois natures différentes et complémentaires.




    • Objectifs de résultats : quelles compétences, quels savoir-faire démontrés ?




    • Objectifs d’organisation : quelles méthodes utilisées, quels processus de gestion du temps et des moyens ?




    • Objectifs de relation : quels rapports aux autres ? quel rapport à soi-même face aux objectifs ?




    Ce sont précisément les trois domaines majeurs permettant d’apprécier la qualité d’un manager et aussi d’un collaborateur. Bienvenue dans le monde de l’entreprise ! Les écoles testent déjà le potentiel des candidats dans leurs futurs et possibles rôles en entreprise !
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